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Monsieur le Maire, Président d’Angers Loire Métropole,

Madame la Défenseuse des Droits, 

Monsieur le Préfet,

Mesdames et Messieurs les élus,

Monsieur le Directeur Général de l’Agence Nationale de la 

Cohésion des Territoires,

Mesdames et Messieurs, Chers Amis.


Au nom de l’Association des Médiateurs des Collectivités Territoriales (AMCT) qui 
représente près de 60 collectivités (Régions, département, métropoles, villes), je suis 
heureux de vous accueillir nombreux (plus de 800 personnes inscrites) et de vous 
souhaiter la bienvenue pour ce second Congrès international de toutes les médiations.


Si nous sommes là ce matin à l’aube, c’est grâce à l’initiative prise en 2019, par Christophe 
BÉCHU, alors maire d’Angers (aujourd’hui Ministre de la Transition écologique et de la 
Cohésion des territoires), et par Hervé CARRÉ, qui était médiateur de cette ville et du 
département du Maine et Loire.


Hervé CARRÉ s’est dépensé sans compter pour relever le défi de la première édition en 
2020, avec l’enthousiasme et l’engagement que nous lui connaissons,(première edition qui 
fut un grand succès) et aussi pour préparer cette seconde édition beaucoup plus 
ambitieuse encore. Souffrant depuis le mois de mai, il ne peut être présent ce matin, nous 
le regrettons tous. Je voudrais que nous lui adressions à distance, un message de 
reconnaissance, par des applaudissements…


La médiation s’impose désormais comme un repère incontournable, et, bien au-delà, 
comme un véritable enjeu de société qui replace l’humain au cœur de la prévention et de la 
résolution des conflits, dans tous les secteurs de la vie des citoyens, des institutions et des 
organisations.


Depuis des décennies, en effet, la fragilisation du lien social, la montée des individualismes 
et de la violence, la défiance vis-à-vis des responsables publics et de la parole républicaine 
se sont exacerbées.


Ces deux dernières années, le tsunami de la pandémie a encore accentué les difficultés 
économiques et sociales, dans tous nos territoires.


L’écoute, le dialogue, l’échange et la recherche de compromis deviennent plus que jamais 
nécessaires, à tous les niveaux, afin d’apaiser la société.




Par ailleurs, dans des sociétés de plus en plus dématérialisées et dépersonnalisées, où les 
administrations et organisations doivent répondre à un nombre croissant de demandes, il 
est essentiel que les citoyens puissent disposer d’un recours pour répondre à leur besoin 
d’écoute, d’attention personnelle et de dialogue, en particulier les personnes les plus 
vulnérables et les plus défavorisées, pour lesquelles l’accès à la justice est difficile.


Le rôle du médiateur, personne indépendante, neutre et impartiale est fondamental pour 
remettre les parties sur un même plan d’égalité, pour développer le principe du 
contradictoire avant toute décision, évitant ainsi souvent des procédures contentieuses, 
sources de tenions et de pertes de temps.

 Comment concilier le respect de la légalité qui est par nature le rôle de l’administration, 
qui s’impose à tous, avec le souci de faire prévaloir l’équité, notion qui fait appel à l’idée de 
justice ?

Le droit et la justice ne sont pas toujours superposables ; ce qui est légal n’est pas 
forcement juste.


Cette idée d’équité est manifestement inconnue dans de nombreuses organisations, 
particulièrement dans notre pays où, plus que tout autre, la règlementation est complexe 
et centralisée et doit s’appliquer uniformément sans différenciation aucune.


Cette notion d’équité n’est pourtant pas nouvelle : ainsi cinq siècles avant Jésus Christ, le 
tragédien grec EURIPIDE écrivait : 

« Jamais en dehors de la justice, nul ne trouvera le bonheur mais sur l’équité l’homme 
peut fonder l’espoir d’éviter sa ruine ».


Ce second congrès, nous l’avons souhaité encore plus ambitieux, avec notre partenaire 
Destination Angers dont je salue la compétence, le dynamisme et le professionnalisme : 
que Valérie MATHIEU-FICHOT, Marine COEFFET et toute l’équipe en soient vivement 
remerciés. Je salue aussi chaleureusement Patricia MALBOSC, présidente du Conseil 
Scientifique et Santiago SERRANO, médiateur de la Seine-Saint-Denis pour leur activité 
inlassable dans la préparation de cette manifestation.


Je remercie la ville d’Angers, Angers Loire Métropole, l’Agence Nationale de la Cohésion 
des Territoires pour leur soutien financier et la multitude d’organismes qui nous ont assuré 
de leur soutien : le Conseil d’État, la Défenseuse des Droits, le Conseil national des 
barreaux et une quinzaine d’organisations françaises, canadiennes ou espagnoles.


Je remercie le préfet du Maine-et Loire, Pierre Ory, de nous faire l’honneur d’être présent 
ce matin. 




Ce second congrès va être particulièrement riche avec six séances plénières, quinze tables 
rondes et deux world cafés, qui réuniront plus de 100 intervenants dont la moitié en 
provenance de 15 pays étrangers. 


Je salue tous nos amis étrangers, venus parfois de très loin, d’Amérique du Nord et du Sud, 
d’Afrique notamment.


Tous les grands thèmes d’actualité seront abordés : la crise climatique, les conflits 
internationaux, les problématiques d’éducation, de santé, de violences faites aux femmes, 
de relations dans l’entreprise, de consommation mais aussi la médiation en matière de 
justice civile et pénale, la médiation familiale, la médiation administrative, y compris la 
justice restauratrice post-terrorisme.


Probablement pour la première fois dans notre pays, la médiation suscite l’intérêt au plus 
haut niveau de l’État.


Ce Congrès d’Angers est en effet placé sous le Haut patronage de Monsieur Emmanuel 
MACRON Président de la République. Dans son courrier informant de cette décision, son 
Chef de Cabinet, indique, je cite :


« Le Président de la République forme de vœux de plein succès en faveur de cette 
manifestation qui participera aux réflexions sur des sujets majeurs comme le défi 
climatique, les violences faites aux femmes ou encore les conflits internationaux. »


Je remercie chaleureusement tous les acteurs nationaux et locaux et les nombreuses 
organisations qui se sont mobilisés pour faire de ce Congrès une manifestation 
exceptionnelle et unique. Je souhaite un excellent Congrès à tous !


Christian Leyrit 



